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Dimanche 17 juillet 2016 –16e dimanche ordinaire  

1ère lecture : « Mon seigneur, ne passe pas sans t’arrêter près de ton serviteur » (Gn 18, 1-10a) 

Psaume : Ps 14 (15), 2-3a, 3bc-4ab, 4d-5 « Seigneur, qui séjournera sous ta tente ? » 

2ème lecture : « Le mystère qui était caché depuis toujours mais qui maintenant a été 

manifesté » (Col 1, 24-28) 

 

Evangile de Jésus-Christ selon Saint Luc 10, 38-42 

«Marthe le reçut. Marie a choisi la meilleure part »  

 

Homélie du Père Jean-Bruno Durand, jésuite, à l’église St-Ignace (Paris 6e) 

1. Il y a de l’ordinaire dans nos vies, et il y a aussi, parfois, de l’extraordinaire. 

L’ordinaire, la banalité du quotidien. Ce sont les activités de chaque jour, le repos et le 
travail, les discussions et les rencontres, les petits plaisirs et les petites querelles, la 
diversité des saisons et des jours. Toute sorte de petites choses qui font notre quotidien 
et sans doute la plus grande part du temps de notre vie. 

D’une certaine manière Marthe et Marie nous disent quelque chose de l’ordinaire de nos 
vies. Deux sœurs. Deux caractères différents semble-t-il. Quelques petits agacements, 
une querelle qui n’ose se dire, deux manières de recevoir un hôte. 

Eh bien, Marthe et Marie sont saintes. Pas seulement Marie, celle qui est à l’écoute. Mais 
aussi Marthe, qui s’active, s’agace et murmure.   

Et c’est une bonne nouvelle : on peut ne pas avoir très bon caractère et pourtant être 
saint, on peut être « râleur » et pourtant accueillir le Seigneur. Et on peut avoir une vie 
très ordinaire et pourtant accueillir la lumière et la miséricorde de Dieu. 

2. Il y a de l’ordinaire dans nos vies, et il y a aussi, parfois, de l’extraordinaire. 

De l’extraordinaire. Un grand événement dans notre vie. Quelque chose qui a du poids, 
quelque chose de très heureux, ou parfois de très malheureux. Une naissance, un deuil, 
une rencontre ou un événement qui changent notre vie. 

De l’extraordinaire, comme lorsque Dieu vient à notre rencontre, quand il vient nous 
visiter. 

De l’extraordinaire, comme la traversée de la Mer Rouge et Moïse au Sinaï. 

De l’extraordinaire, comme l’Annonciation à Marie, le Verbe qui se fait chair, le Christ en 
sa Pâque. 

3. Il y a de l’ordinaire, il y a de l’extraordinaire… et il y a l’extraordinaire au cœur même 
de l’ordinaire. 

Aujourd’hui, Abraham et Sarah reçoivent la visite de Dieu. Aujourd’hui, Marthe et Marie 
reçoivent la visite de Jésus. Aujourd’hui, nous participons à l’eucharistie du Seigneur. 
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Abraham et Sarah, en accueillant ces trois hommes de passage, ne savent pas qu’ils 
accueillent le Seigneur et que la vie en jaillira. Marthe et Marie, l’une en s’occupant du 
service, l’autre toute à l’écoute, ne savent que c’est la Parole même de Dieu qui se 
manifeste à elles. Et nous, dans nos distractions et nos inattentions, savons-nous toujours 
l’immensité du don qui nous est fait en chaque eucharistie ? 

Oui, l’extraordinaire de Dieu vient visiter l’ordinaire de nos jours. 

4. Alors, avec Abraham et Sarah, avec Marthe et Marie, Dieu nous appelle à l’hospitalité. 

Peu importe que nous ne soyons pas à la hauteur. Ce qui importe, c’est l’hospitalité à 
celui qui nous visite. Homme ou Dieu. Homme et Dieu. 

Ce qui importe, c’est l’accueil, le service bien sûr, l’écoute plus encore. Un cœur 
disponible pour la rencontre, un esprit ouvert, les gestes d’accueil pour celui qui passe. 
Homme ou Dieu. Homme et Dieu. 

Ce qui importe, c’est le cadeau à recevoir. La grâce de la visite bien sûr, la surprise de la 
vie qui s’y donne. Mais d’abord l’hôte lui-même. Homme ou Dieu. Homme et Dieu. 

5. Alors, en cette eucharistie, demandons cette grâce de l’hospitalité, cette grâce d’être 
accueillant pour ceux qui nous visitent et pour ceux qui nous visiteront. Nos frères et 
sœurs humains bien sûr, mais aussi Dieu lui-même, dans l’ordinaire de nos jours.  

Avec Abraham et Sarah, avec Marthe et Marie, chacun à notre manière, faisons une place 
à l’autre, accueillons sa venue comme une grâce.  

Alors, je crois, retentira pleinement en nous l’annonce de saint Paul :  

« Le Christ est parmi vous, lui, l’espérance de la gloire ! » 
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